
La poisse…
A croire que la malchance nous poursuit même après la mort…
Car le moins qu’on puisse dire, c’est que notre grand-père n’a
déjà pas eu un début de vie facile. J’aurais l’occasion de
détailler ce que j’en connais dans un prochain article mais
pour  faire  bref  :  né  en  1893  et  enfant  d’une  famille
nombreuse, Louis Lucien Raymond MAÎTRE a perdu son père, ainsi
que ses 7 frères et sœurs, alors qu’il était encore enfant. En
1910, après le décès de son frère aîné, il s’est retrouvé seul
à 17 ans, avec sa mère et sa grand-mère qu’il ne pouvait pas
aider aux travaux de la ferme du fait d’un handicap : il est
né en effet avec une malformation qui a conduit à l’âge adulte
à l’amputation de sa jambe droite. Vous conviendrez qu’on a
connu plus joyeux comme début de vie…

La mobilité avant l’heure…
Il a 21 ans et vient tout juste de terminer ses études à
l’école  nationale  professionnelle  d’horlogerie  de  Besançon
(spécialité : petite mécanique de précision). Il a aussi mis
fin à 9 ans de scoutisme durant lesquels sa persévérance et sa
rigueur lui ont permis de gravir les échelons, louveteau,
éclaireur, puis routier. Pour autant, il s’est déjà forgé une
très haute et noble opinion de la liberté individuelle, qui
comprend celle de penser par soi-même, de s’exprimer et d’agir
sans contrainte. C’est aussi pour lui de se déplacer librement
et de choisir ses activités et son mode de vie en toute
indépendance… C’est ce qui va l’amener dans les dix années qui
vont suivre à changer chaque année de lieu d’habitation et
presque autant de travail…
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